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' ne suis pas un lâche. " Ce coup de fusil à- aiguillý fut
suivi d'un silence complet. Et chacun remonta en voiture.

V. - DIALOGUE TOUCHANT DUNE MÈRE AVEC SON FILS

AGÉ »B SIX ANS. - Ce petit trait se passait récemment
dans une ville de France, non loin de Picardie:

-Pierre, dit la maman, ne pensqs-tu pps avoir fait
de la peine au petit Jésus, lorsque, ce matin, t'appelant
pour te faire lire tes lettres en Allemand, tu m'as répondu
qu'il n'était pas l'heure?

- Pierre de baisser la tête et de répondre: oui, mais
ensuite je les ai lues... Puis, lorsque grand'mère a voulu
te faire dire tes notes, tu as répondu en faisant la moue,
qu'il était temps de se mettre à table...

- Et Pierre de répondre : C'est vrai; mais j'avais
faim !

-Quand madame B... est venue me voir, n'ai-je
pas dit à Pierre de se retirer ? que le salon n'était. pas la
place d'un, petit garçon, quand sa maman recevait des
visites ?. Alors, qu'a fait Pierre ?. Il a boudé! ... Telle
fut la réponse du petit garçon. -. Voilà trois choses qui
ont déplu au petit Jésus> ajouta la mère : ensemble
nous lui demanderons pardon.. . Mais Pierre ne ré-
pondait pas, il semblait réfléchir. Tout-à-coup, levant la
tête : " Mère, dit-il, ce matin, j'ai bien fait ma prière, je
"ne me suis pas mis én colère quand ma bonne m'a lavé;

j'ai, bien écrit ma page de bàtons, ils étaient tous droits;
"'je suis tout de même venu lire mes lettres en allemand...
"puis récapitulant : Trois choses ma, quatre choses bien;
"je crois que le petit Jésus ne peut se fâcher. Ne le
" penses-tu pas mère ?" - Et Pierre, au lieu de se mettre
à genoux, donna de bons baisers à son crucifix.... La


